
Période : du 1er août 2012 au 20 janvier 2013  

 

Rapport de recherche 
SORA Yukako 

 

       Je prépare actuellement une thèse en français intitulée « Les élites et l’assistance 

aux pauvres en Bordelais (1750-1830) » sous la direction de Michel FIGEAC à 

l’Université Michel de Montaigne Bordeaux 3. Dans cette recherche, l’implication des 

élites bordelaises dans l’assistance aux pauvres, tant l’hôpital et la charité paroissiale 

que l’association privée, est étudiée au cours des trois périodes différentes que sont 

l’Ancien Régime, la Révolution française et la première moitié du XIXe siècle.  

       J’ai déjà terminé le dépouillement des documents manuscrits aux Archives 

départementales de la Gironde (ADG) et aux Archives municipales de Bordeaux (AMB) 

durant mon premier séjour en France dans le cadre du programme de mobilité. 

L’objectif de mon deuxième séjour en France consistait à poursuivre l’analyse des 

documents manuscrits dépouillés, la lecture des articles et des livres de recherche sur 

l’histoire de Bordeaux, et la rédaction de ma thèse. La continuation de mon séjour à 

Bordeaux  m’a permis de compléter efficacement quelques informations manquantes et 

j’ai réussi à rédiger une grande partie de ma thèse. J’ai l’intention de continuer à 

séjourner en France et de terminer la rédaction et la soutenance de ma thèse pour que je 

puisse publier mon livre en français et des articles en France et au Japon.   

 La recherche sur l’histoire de l’assistance aux pauvres, restreinte souvent dans le 

cadre de l’histoire des institutions, n’est pas assez développée en France  en 

comparaison à d’autres pays comme l’Angleterre. L’objectif de ma recherche consiste 

ainsi à décrire l’évolution de la société française moderne grâce à l’analyse du motif des 

bonnes actions des élites auprès des pauvres dans les communautés locales où elles 

détiennent leur pouvoir sous l’Ancien Régime et le changement de tels rapports sociaux 

à travers la Révolution française. L’originalité de ma recherche se trouve donc dans une 

approche de l’histoire sociale et dans la longue durée qui permet d’expliquer la 

spécificité du régime politique et des institutions sociales de la France moderne à travers 

la relation des individus nouée au sein des communautés locales.  


